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Faire prospérer les PME 
 

Le tissu productif français compte moins de grandes PME et d’entreprises de taille  intermédiaire 
que  ses  principaux  voisins,  un  handicap  potentiel  dans  la  concurrence  internationale.  Cette 
situation révèle des obstacles au développement des jeunes PME à fort potentiel de croissance et 
des barrières aux réallocations de facteurs de production (capital et travail). Dans cette nouvelle 
Note collective du CAE,  les membres  formulent huit  recommandations pour  lever  les  freins à  la 
croissance des entreprises en France. 

Le manque d’entreprises de taille  intermédiaire et de « grandes PME » est régulièrement pointé 
du  doigt  comme  un  handicap  majeur  du  tissu  productif  français  dans  la  concurrence 
internationale, notamment en  comparaison  avec  le Mittelstand  allemand.  Seulement 0,2 % des 
entreprises  françaises ont 250 employés ou plus, contre 0,5 % en Allemagne. Même au sein des 
seules petites et moyennes entreprises (PME), les entreprises sont de plus petite taille en France 
par rapport à nos voisins : la France compte une plus grande proportion de très petites entreprises 
(TPE)  et  une  plus  faible  proportion  de  grandes  PME  que  le  Royaume‐Uni  et  l’Allemagne.  Ce 
phénomène  est  préoccupant  car  les  entreprises  de  taille  intermédiaire  (ETI)  et  les  grandes 
entreprises sont en moyenne plus productives, exportent davantage et versent des salaires plus 
élevés que les plus petites. 

Toutes  les PME n’ont pas vocation à grandir, de même qu’elles ne  sont pas  toutes destinées à 
survivre du  fait d’une  rentabilité  insuffisante. Ces deux phénomènes  sont universels. Ce qui est 
particulier  à  la  France,  c’est  la  difficulté  d’entreprises  jeunes  et  innovantes  à  grandir  et  à 
concurrencer des entreprises plus anciennes, à les pousser à innover elles aussi ou à disparaître du 
marché. Or ce phénomène est la clé de la croissance de la productivité à l’échelle d’un pays : il ne 
faut  pas  attendre  que  toutes  les  entreprises  fassent  des  gains  de  productivité ;  la  recherche  a 
montré que  la productivité d’un pays augmente principalement par un effet de réallocation des 
facteurs de production (capital et travail) au profit des entreprises  les plus productives. Plusieurs 
études montrent  également qu’en  termes dynamiques,  ce  sont moins  les petites  et moyennes 
entreprises  que  les  jeunes  entreprises  qui  créent  des  emplois.  Dès  lors,  les  objectifs  de 
productivité  et  d’emploi  sont  alignés :  c’est  en  aidant  les  jeunes  PME  à  grandir  (ou,  plus 
modestement, en éliminant  les obstacles à  leur  croissance) que  l’on  créera  richesse et emploi ; 
non en protégeant  les entreprises en place pour éviter qu’elles ne disparaissent sous  l’effet des 
nouvelles concurrences. 

Pour  identifier  la  nature  des  freins  à  la  croissance  des  entreprises  françaises,  on  examine  les 
conditions  institutionnelles,  réglementaires,  fiscales  et  financières  dans  lesquelles  les  PME 
évoluent en France. Plusieurs pistes sont explorées dans cette Note pour améliorer la réallocation 
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